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Présentation du dossier

Dans le cadre de leur formation en licence à l'Institut de géographie 
et d'aménagement (IGARUN), les étudiants suivent un atelier de 

terrain à chaque semestre (soit six ateliers au cours des trois années de li-
cence). Ces projets, encadrés par des enseignants, associent la découverte 
d’un terrain, une démarche méthodologique, une thématique particulière 
et des rencontres avec les acteurs. Ce dispositif permet aux étudiants de 
« sortir » de l’université pour confronter des apprentissages avec le terrain 
et l’expérimentation. Il conduit à sensibiliser les étudiants à l’interdisci-
plinarité autour d’objets d’études requérant le croisement de plusieurs 
champs disciplinaires et méthodologiques. Pour chaque atelier de terrain 
d’une semaine, un projet est proposé aux étudiants avec une restitution 
écrite et/ou orale à l’issue de la semaine. Ces rendus peuvent prendre des 
formes diverses, mais elles font la part belle aux restitutions graphiques en 
particulier avec la réalisation de cartes, d’analyses paysagères, des compé-
tences que les étudiants doivent acquérir. Les thématiques de ces ateliers 
sont variées et en troisième année de licence, elles sont liées aux options 
proposées à chacun des semestres. Le présent dossier rend compte de 
travaux réalisés dans le cadre de trois options de troisième année de li-
cence : « Approches environnementales de la ville » (premier semestre 
2021-2022), « Enjeux économiques et politiques dans les espaces ruraux » 
(deuxième semestre 2020-2021) et « Dynamiques agricoles et environne-
mentales dans les campagnes » (deuxième semestre 2020-2021).

Les Trames Verte et Bleue (TVB) constituaient le sujet de l’atelier de 
terrain de l’option « Approches environnementales de la ville ». Générali-
sées par les lois Grenelle (2009 et 2010) pour limiter la fragmentation des 
milieux naturels induite par l’urbanisation et les infrastructures de trans-
port, une importante trame verte et bleue maille la métropole nantaise, fa-
vorisant la circulation de la biodiversité. Il existe plusieurs types de trames 
(blanche pour le bruit, noire pour la lumière, brune pour la continuité des 
sols perméables, aérienne pour les obstacles comme les lignes à hautes ten-
sion), mais la trame verte (végétation) et bleue (cours d’eau, zones humides, 
etc.) reste la structure de base de ce dispositif. Sa vocation est de préserver 
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et remettre en état lorsque cela est nécessaire les continuités écologiques. 
Celles-ci comprennent des réservoirs de biodiversité dans lesquels les es-
paces peuvent vivre et se développer tandis que les corridors permettent 
aux espaces de circuler d’un réservoir à l’autre. 

La consigne de l’atelier de terrain était la suivante  : «  À partir d’un 
cours d’eau de la métropole nantaise, cartographiez les di�érentes trames 
présentes le long des rivières (Trames Verte et Bleue) et identi�ez, à partir 
de relevés de terrain, les autres sources de fragmentation ne faisant pas 
encore l’objet d’une trame ». Deux rivières en particulier ont été choisies 
par les groupes d’étudiants : le Cens et le Gesvres. L’Erdre a aussi été sélec-
tionnée, mais dans cas, le cours d’eau est situé en périphérie du quartier 
de la Beaujoire. Ainsi, les trames écologiques le long du Cens, du Gesvres 
et autour de la Beaujoire font l’objet de quatre articles issus de l’atelier de 
terrain adossé à l’option « Approches environnementales de la ville ».

Les ateliers de terrains des options « Enjeux économiques et politiques 
dans les espaces ruraux » et « Dynamiques agricoles et environnementales 
dans les campagnes », quant à eux, font l’objet d’articles de synthèse du tra-
vail réalisé par les étudiants au deuxième semestre 2020-2021. La synthèse 
de l’atelier de terrain intitulée « La Communauté de communes de Nozay, 
un patrimoine à préserver et une o�re en services et emplois qui tendent 
à se diversi�er » est consacrée aux tentatives que cette Communauté de 
communes met en place pour faire face à l'évolution de sa population tout 
en préservant son identité. En�n, l’article de synthèse des travaux d’étu-
diants de l’atelier de terrain de l’option «  Dynamiques agricoles et envi-
ronnementales dans les campagnes » porte sur la question des aménage-
ments urbains qui se développent aux limites de la campagne nantaise. 
Ces aménagements contribuent à une évolution importante des paysages 
et un transect réalisé par un groupe d'étudiants permet de mieux appré-
hender ce front urbain. Ce transect, situé dans la Zone d’Aménagement 
Concerté (ZAC) du Vallon des Garettes à Orvault pose la question d’un 
compromis entre ville, environnement et agriculture.
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Les trames écologiques autour de la Beaujoire

Marguerite BROCH, Théo COUANON, Lou DECOCK, Clotilde MONTY, Moro Mamadou SANE

Le terrain d’étude est centré sur le quartier de la Beaujoire 
situé au nord-est de la métropole nantaise. Il est limité 

au sud par le boulevard périphérique et à l’ouest par l’Erdre, 
a�uent de la Loire et élément constitutif des Trames Verte et 
Bleue. Le quartier est marqué par la présence de vastes bâti-
ments que sont le stade et le parc des Expositions de la Beau-
joire. À proximité, l’habitat est majoritairement pavillonnaire 
dans lequel s’insèrent des espaces verts de taille réduite et uti-
lisés comme espaces récréatifs par les habitants. Au nord du 
quartier s’étend, sur une super�cie de 14 hectares, le parc �o-
ral de la Roseraie, véritable poumon vert de cette zone.

Le choix a été fait d’identi�er les éléments qui peuvent 
constituer des fragmentations des espaces naturels situés 
dans ce quartier. Le bruit et la pollution lumineuse ont été 

particulièrement analysés, «  les éclairages nocturnes pou-
vant constituer des zones infranchissables pour certains ani-
maux » (Sordello, 2017), certains étant attirés par la lumière 
(«  fragmentation par absorption  », Sordello, 2017) comme 
les papillons tandis que d’autres fuiront la lumière comme 
les chauves-souris («  fragmentation par répulsion », Sordel-
lo, 2017). La mise en place d’une trame noire permettrait de 
limiter la dégradation et la fragmentation des habitats dus à 
l’éclairage arti�ciel. Des relevés ont donc été réalisés à plu-
sieurs reprises au cours de la semaine de terrain et à di�érents 
moments de la journée (photo 1). Il a ainsi été constaté que 
de nombreuses sources lumineuses contribuent à fragmen-
ter l’espace (hachures jaunes sur la �gure 1). Elles sont pré-
sentes à proximité de certains espaces verts comme le parc de 
la Roseraie. Le stade de la Beaujoire avec son vaste parking 
constitue un élément majeur de pollution lumineuse au quo-
tidien. Pour pallier à ce problème, plusieurs solutions pour-
raient être envisagées comme la réduction de l’intensité des 
lumières, une orientation di�érente des éclairages, la �xation 
d’une heure d’extinction des lampadaires plus précoce en 
soirée ou le choix d’une lumière orangée plutôt que blanche.

Pour identi�er les sources de pollution sonore, six points 
ont été choisis en fonction de leur situation, soit à proximité 
d’un espace naturel soit à l’opposé au cœur d’une zone sup-
posée stratégique au regard d’activités pouvant induire un ni-
veau de décibels allant au-delà de 60, qui constitue une frag-
mentation dans la continuité de la trame (Sordello, 2017). 
Ainsi, les décibels les plus faibles sont logiquement localisés 
dans le parc de la Roseraie et dans un espace vert situé en 
zone pavillonnaire. À l’autre extrémité, on trouve le relevé 

Photo 1 - Lampadaires et 
voitures : perturbateurs 
de la trame noire
La route de Saint-
Joseph dispose de 
nombreux lampadaires 
(arrière-plan). 
L’éclairage public, ainsi 
que les phares des 
voitures aux heures de 
pointe, marquent un 
frein aux déplacements 
des espèces nocturnes 
et entraînent une 
fragmentation de leur 
habitat.
Crédits photo : M. BROCH, 
T. COUANON, L. DECOCK, 
C. MONTY, M. M. SANE
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le plus fort à proximité du boulevard périphérique. En�n, la 
continuité écologique aérienne est également interrompue 
par la présence de pylônes et de câbles électriques (photo 2). 
Ils gênent les déplacements des oiseaux en particulier sur 
l’Erdre et aux abords du parc de la Roseraie, limitant les pas-
sages d’un réservoir de biodiversité à l’autre, l’un des enjeux 
majeurs de la mise en place d’un corridor écologique.

Photo 2 - Un pylône 
électrique près du parc 
de la Roseraie
Le parc de la Roseraie, 
élément de la trame 
verte, constitue le 
principal réservoir 
de biodiversité de la 
zone d'étude. La trame 
aérienne est affectée 
par la présence du 
pylône électrique. 
Ses multiples câbles 
constituent un frein 
aux déplacements des 
espèces migratrices.

Crédits photo : M. BROCH, 
T. COUANON, L. DECOCK, 
C. MONTY, M. M. SANE
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